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vierisoii d'une fracture du l'humerus droit chez un taurillon.
Par I)r. F. Choquard, Lucerne.

Le 8 juillet je me rends vers le soir chez un proprietaire qui
a clemancle notre visite pour un jeune taureau qui ne peut se lever.

Anamnese. Un taurillon de cinq mois, race Schwyzoise, s'amu-
sant avec son compagnon d'ecurie fait un saut de gaite, glisse,
tombe et reste ä terre, dans l'impossibilite absolue de se relevor.

Symptcmes. Mis debout, le jeune animal laisse pendre la
jambe ant. dr. et n'appuie que tres legerement sur le sol avec la
pince de l'onglon. U se meut avec peine et encore dans le mouve-
ment il garde sa jambe „en l'air". L'examen du membre ne laisse
percevoir qu'une extreme mobilite, en abduction surtout, pas
d'engorgement, pas de chaleur, un peu de douleur. En fixant cle

la main droite la pointe cle l'epaule en plapsnt l'oreille droite sur la
region des bras et en faisant executer avec la main gauche cles
mouvements cl'abduction au coude, je pergois distinctement la
crepitation. II a aucun doute il s'agit bien d'une fracture totale de
l'humerus vers son milieu.

Comme le taurillon promet beaucoup, le proprietaire, qui
en avait refuse quelques jours auparavant 2500 francs, veut ä tout
prix tenter un traitement.

II est construit ä cet effet line sorte de boxe en planches tres
etroit, de la largeur de l'anunal.

Le selber prepare fort ingenieusement une sorte de tangle bien
rembourree ayant la forme clu sternum et qui appliquee sous celui-ci
vient s'attacher ä deux barres fixes situees au-dessus de 1'animal.

En outre il est construit pour cliaque cuisse une gaine en toile
forte et soigneusement rembourree, ayant exactement la forme de
cette premiere et se terminant chacune par une corde attachee aux
deux poteaux posterieurs de la stalle. Enfin une tres large sangle
rembourree egalement est passee sous la poitrine et 'le ventre et
fixee aux deux parois laterales. Toutes ces sangles sont tenclues
cle telle maniere que tout en portant l'ahimal, elles ne permettent
pas moins ä ce dernier d'appuyer sur le plancher avec ses trois mem-
bres sains. En outre il est fait ä la jambe malade un pansement de
fixation. Une petite creche placee ä la hauteur de sa tete rend
1'affouragement facile.

Le taurillon, clont la nourriture etait rationnee a cause cle la
pression ä la quelle etait soumise la cavite abdominale, commenfa
ii bouger la jambe droite apres trois semaines dejii. Apres un mois
de traitement, comme il se debattait continuellement on le sortit
de sa cage, lui enleva le pansement et le remit ii sa place habituelle.
II resta deux jours couche, hesitant ä se lever. Mais bientot sa
souplesse et son agilite cl'auparayant lui revinrent.
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Pendant ces quatre semaines il maigrit legerement bien que
Tappetit fut toujours excellent. Des Oedemes e,pparurent aux
jambes durant les quinze derniers jours ainsi qu'une necrose de la
peau aux endroits comprimes. Ces lesions disparurent relativement.
vite.

Les seules parties qui eurent k souffrir de ce long stationnement
"furent les deux boulets posterieurs qui „descendirent" d'une
mani ere tres prononcee. Le taurillon flit mis au päturage. J'eus
1'occasion de le voir, six semaines apres sa guerison. Son etat
eta.it excellent. II ete.it de nouvee.u bien „plante" sur ses patrons
et avait repris de l'enbonpoint. Quand au membre anterieur droite,
se. position etait absolument normale et correct« (aucunedeviation).
Le taurillon plus vif que jameis galopait et se.ute.it sur le päturage
comme si rien ne s'etait passe.

Etwas über Maul- und Klauenseuche.

Es ist sonderbe.r wie in unserer Gegend die Seuche Sprünge
macht. Auf Höfen sind we.sserreiche Brunnen. Das Wasser wird
durch Cement-, Kachel-, Guss- oder galve,nisierte Röhren geleitet:
hier wiitet die Seuche. In Kachbarhöfen, wo die Brunnen von
kalkarmem Wasser gespiesen werden, das durch gewöhnliche, schwarze,
nicht goudronierte Eisenröhren fliesst, bleibt das Vieh von der
Seuche verschont, wenn die Röhren eine dem Viehstande
entsprechende Länge haben.

Bei Ausbruch der Seuche verlangen die Viehbesitzer Seuchen-
fichutzmittel. Man verabreicht im Trinkwasser zu lösendes Eisensalz.

Das einige Zeit von diesem Wasser trinkende Vieh leidet
nicht an der Seuche, oder dann nur in einer ganz schwachen Form.

Bringt man eine geringe Gabe Eisensalz intravenös in das Blut
des erkrankten Rindes, so entsteht eine Wirkung: der Speichelfluss
nimmt ab, Fresslust und Milchsekretion bestehen fort, und die
Krankheit nimmt einen milderen Verlauf. Das Eisen rechtzeitig
angewendet schützt vor Maul - und Klauenseuche. Nähere Angaben
über das Verfahren werden folgen.

B e r t s c h y, Tierarzt, und Sohn in Diidingen,
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